
Un communiqué du Parti Communiste Wallonie-Bruxelles avec les 
organisations en Belgique du Partito della Rifondazione Comunista et du 
Partito dei Comunisti Italiani 
 
 
Quelle mouche a piqué le Collège échevinal de Charleroi ? 
 
Emmanuel-Philibert de Savoie n’est pas n’importe qui. Il est l’arrière-petit-fils du l’ancien roi 
d’Italie Victor-Emmanuel III qui fut contraint de démissionner au lendemain de la seconde 
guerre mondiale. Démission forcée pour cause de collaboration active avec le « duce » 
Mussolini, dictateur fasciste et complice de Hilter dans ses basses besognes. 
 
Cette « pauvre » famille fut contrainte à l’exil et aujourd’hui de passage à Charleroi, 
« l’héritier » a eu l’impudeur de comparer son exil à celui des dizaines de milliers d’Italiens 
qui furent obligés soit de fuir la terreur fasciste ou leurrés par la propagande capitaliste belge 
qui les attira dans notre pays pour faire tourner à plein rendement l’industrie de « Zarbon » 
chère au 1er Ministre de l’époque, "Azille" Van Acker. L’exil doré que cette ex-famille royale 
a connu n’a rien eu de comparable à celui de ses compatriotes qui furent accueillis et parqués 
dans les baraquements où vécurent les prisonniers allemands. 
 
Nos partis s’associent à la déclaration de la FGTB carolo qui s’insurge contre l’accueil 
officiel qui fut réservé à un personnage dépourvu de légitimité démocratique. Le Bourgmestre 
de Charleroi en personne et quatre échevines – dont il nous faut malheureusement signaler la 
présence inadmissible d’une élue socialiste- ont cautionné par leur présence la campagne 
électorale d’un candidat ordinaire représentant d’un micro parti très conservateur dont 
l’ambition serait « de représenter les Italiens de l’extérieur oubliés par leur ingrate patrie ». 
. 
Le Parti Communiste Wallonie-Bruxelles et les partis Rifondazione Comunista et 
Comunisti Italiani invitent les camarades italiens à se déplacer en grand nombre pour voter 
pour la liste « LA SINISTRA L’ARCOBALENO » conduite par les camarades Marisa 
CORAZZOL et Piero CARTA (Camera) et Nicolò GUECI (Senato). 
 
Ils appellent les électeurs italiens à faire obstacle au retour de Berlusconi qui réunira par la 
suite sous sa bannière toutes les petites formations politiques de droite et d’extrême droite 
dont celle représentée par «Philibert, ci-devant Monsieur de …. comme on le disait sous la 
république française » pour menée une politique visant à détruire les acquis sociaux, les 
services publics. 
 
Empêchons aussi par ce vote la participation de l’Italie à d’autres aventures guerrières sous la 
conduite de la bannière étoilée ou de l’OTAN. 
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